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Les Togolais acceptent les différences sociales 

à l’exception de celles d’orientation sexuelle  

Dépêche No. 34, Afrobaromètre | Ekoutiamé A. Ahlin, Moussa P. Blimpo, et    

Ezéchiel A. Djallo 

 

Résumé 

Les Togolais sont célèbres pour leur hospitalité. Ce constat est-il encore vrai de nos jours? 

Qu’en est-il de la tolérance envers les personnes de religion différente, d’un autre groupe 

ethnique, d’une autre nationalité, d’orientation sexuelle différente, et de ceux qui vivent 

avec le VIH/SIDA? 

La dernière enquête Afrobaromètre au Togo révèle que la majorité des Togolais sont 

favorables à la cohabitation avec les personnes de religion différente, avec les personnes 

d’un autre groupe ethnique, et avec les immigrés ou les travailleurs étrangers. Pour ce qui est 

de la cohabitation avec les personnes qui ont le VIH/SIDA, trois Togolais sur 10 s’y opposent. 

Cependant, l’on constate une opposition massive à la cohabitation avec les personnes 

homosexuelles.  

Ces résultats sont intéressants à plus d’un titre. Même s’ils confirment une bonne cohésion 

sociale sur le plan religieux et ethnique, ils interpellent à plus de sensibilisation sur la question 

du VIH/SIDA et indiquent que la société togolaise est encore loin d’accepter 

l’homosexualité. 

L’enquête Afrobaromètre 

Afrobaromètre est un réseau de recherche non partisan qui mène des enquêtes d'opinion 

publique sur la démocratie, la gouvernance, les conditions économiques, et d’autres 

questions connexes dans plus de 30 pays en Afrique. Cinq séries d'enquêtes ont été réalisées 

entre 1999 et 2013, et les enquêtes de la série 6 sont actuellement en cours (2014-2015). 

Afrobaromètre mène des entretiens face-à-face dans la langue du répondant avec des 

échantillons représentatifs à l'échelle nationale de 1.200 à 2.400 répondants. 

L'équipe Afrobaromètre au Togo, dirigée par le Centre de Recherche et de Sondage 

d’Opinions (CROP), a interviewé 1.200 adultes togolais en octobre 2014. Un échantillon de 

cette taille donne des résultats avec une marge d'erreur de +/-3% à un niveau de confiance 

de 95%. Une enquête précédente a été menée au Togo en 2012. 

Résultats clés 

 Plus que neuf Togolais sur 10 sont tolérants des différences de religion, de groupe 

ethnique, et de nationalité.  

 Cette tolérance est moins forte pour les personnes vivant avec le VIH/SIDA: Trois 

Togolais sur 10 (29%) ne sont pas favorables à une cohabitation avec elles.  

 Les Togolais s’opposent massivement à la cohabitation avec les personnes 

homosexuelles: Neuf Togolais sur 10 déclarent ne pas souhaiter avoir des 

homosexuels pour voisins. Le rejet de l’homosexualité par les Togolais ne dépend ni 
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de leur milieu de résidence, ni de leur genre, ni de leur âge, ni de leur niveau 

d’instruction, ni de leur religion. 

 Sur un ensemble de 11 pays africains déjà enquêtés dans la Série 6 d’Afrobaromètre, 

le Togo se place parmi les trois premiers en ce qui concerne l’acceptation des 

personnes d’un autre groupe ethnique et des étrangers, ainsi que le rejet de 

l’homosexualité. Pour ce qui est de l’acceptation des personnes de religion 

différente, le Togo se situe dans la classe médiane alors qu’il se retrouve dans la 

classe inférieure en ce qui concerne l’acceptation des personnes qui ont le VIH/SIDA. 

La tolérance envers les différences de religion, de groupe ethnique, et de 

nationalité 

Plus que sept Togolais sur 10 déclarent souhaiter avoir pour voisins des personnes de religion 

différente (72%), d’un autre groupe ethnique (76%), ou des immigrés ou travailleurs étrangers 

(71%) (Figure 1). En plus, 22% déclarent que de telles différences sont sans importance.  

Seulement de faibles minorités ne souhaitent pas avoir pour voisins des personnes d’une 

autre religion (5%), des membres d’un autre groupe ethnique (2%), ou des immigrés ou 

travailleurs étrangers (7%). 

Figure 1: Cohabitation avec différents groupes de personnes | Togo | 2014 

 
La question posée aux répondants: Pour chacun des groupes de personnes suivants, veuillez indiquer si 

vous souhaiteriez les avoir pour voisins, ou si vous n’aimeriez pas cela, ou si cela n’a pas d’importance. 

A. Des personnes de religion différente? 

B. Des personnes d’un autre groupe ethnique? 

C. Des homosexuels? 

D. Des personnes qui ont le VIH/SIDA? 

E. Des immigrés ou des travailleurs étrangers? 
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Sur un ensemble de 11 pays africains déjà enquêtés dans la Série 6 d’Afrobaromètre, le Togo 

se place en tête en ce qui concerne l’acceptation des personnes d’un groupe ethnique 

différent et en deuxième position quant à l’acceptation des étrangers (Figure 2). Pour ce qui 

est de l’acceptation des personnes de religion différente, le Togo se retrouve dans la classe 

médiane (Figure 2a-c). 

Figure 2: Cohabitation avec les étrangers, personnes de religion différente, et 

personnes d’un autre groupe ethnique | 11 pays | 2014 

2a: Groupe ethnique différent 

 

2b: Immigrés ou travailleurs étrangers 
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La stigmatisation des personnes vivant avec le VIH/SIDA 

La tolérance est moins forte pour les personnes qui ont le VIH/SIDA. Trois Togolais sur 10 (29%) 

ne sont pas favorables à une cohabitation avec des personnes vivant avec le VIH/SIDA. Sept 

sur 10 (71%) n’ont aucune objection à une telle cohabitation, y compris 49% qui déclarent 

aimer « quelque peu » ou « fortement » avoir de telles personnes pour voisins (Figure 1). 

L’acceptation des personnes qui ont le VIH/SIDA dépend du milieu de résidence et du 

niveau d’instruction. En effet, 15% des citadins contre 39% des personnes en campagne ne 

souhaitent pas avoir des personnes vivant avec le VIH/SIDA pour voisins (Figure 3). De même, 

plus un Togolais est éduqué, plus il accepte les personnes vivant avec le VIH/SIDA (Figure 4). 

Figure 3: Cohabitation avec des personnes vivant avec le VIH/SIDA | selon le milieu 

de résidence | Togo | 2014   

 

 

Figure 4: Cohabitation avec des personnes vivant avec le VIH/SIDA | selon le niveau 

d’instruction | Togo | 2014  
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De plus, l’acceptation des personnes qui ont le VIH/SIDA dépend quelque peu du genre, de 

l’âge, et de la religion des répondants (Figure 5). En effet, 26% d’hommes contre 32% de 

femmes ne souhaitent pas avoir des personnes qui ont le VIH/SIDA pour voisins ; 31% de 

jeunes âgés de 18 à 34 ans contre 25% de personnes âgées (ayant au moins 35 ans) ne 

souhaitent également pas les avoir pour voisins ; et enfin, les chrétiens paraissent plus 

favorables à la cohabitation avec ces personnes que les membres des autres religions 

(Figure 5a-c). 

Figure 5: Tolérance envers des personnes vivant avec le VIH/SIDA | selon le 

genre, l’âge, et la religion | Togo | 2014   

  

(% qui répondent « aime quelque peu », « aime fortement », ou « sans importance » 

Sur l’ensemble des 11 pays déjà enquêtés dans la Série 6 d’Afrobaromètre, le Togo occupe 

la 8e place et se retrouve de ce fait dans la classe inférieure (Figure 6). 

Figure 6: Cohabitation avec les personnes qui ont le VIH/SIDA | 11 pays | 2014 
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Le rejet des personnes homosexuelles 

On note un fort rejet de cohabitation avec les personnes homosexuelles: Neuf Togolais sur 10 

(89%) déclarent ne pas souhaiter avoir des homosexuels pour voisins, contre 5% qui le 

souhaitent et 5% qui disent que cela n’a pas d’importance (Figure 1). Le rejet de 

l’homosexualité par les Togolais ne dépend ni du milieu de résidence des répondants, ni de 

leur genre, ni de leur religion, ni de leur âge, ni de leur niveau d’instruction (Figure 7).  

Figure 7: Rejet de la cohabitation avec des personnes homosexuelles | selon le 

milieu de résidence, le genre, l’âge, le niveau d’instruction, et la religion | Togo        

| 2014 

 
(% qui répondent « Déteste quelque peu » ou « Déteste fortement ») 

 

Parmi les 11 pays déjà enquêtés pour le compte de la Série 6 d’Afrobaromètre, ce niveau 

d’intolérance place le Togo en 3e position après le Malawi et le Ghana (Figure 8). 
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Figure 8: Rejet de la cohabitation avec les personnes homosexuelles | 11 pays         

| 2014 
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Afrobaromètre, projet collaboratif de recherche par enquêtes, est conduit par un réseau de 

spécialistes des sciences sociales de plus de 30 pays africains. La coordination des activités 

est assurée par le Centre pour le Développement Démocratique (CDD) au Ghana, l’Institut 

de Justice et de la Réconciliation (IJR) en Afrique du Sud, l’Institut de Recherche Empirique 

en Economie Politique (IREEP) au Bénin, et l’Institut de Recherche pour le Développement 

(IRD) à l’Université de Nairobi au Kenya. L’Université Etatique de Michigan et l’Université de 

Cape Town fournissent de l’assistance technique au projet.  

Afrobaromètre est soutenu financièrement par le Département britannique pour le 

développement international (DFID), l’Agence suédoise de coopération pour le 

développement international (SIDA), l’Agence des États-Unis pour le développement 

international (USAID), la Banque Mondiale, et la Fondation Mo Ibrahim. 

Pour plus d’informations, veuillez visiter www.afrobarometer.org. 
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Pour plus d’analyses de ces données, veuillez visiter notre outil 
d’analyse en ligne au www.afrobarometer.org/online-data-analysis.  


